
Apport de la recherche à la souveraineté et 
au développement endogène

THÈME : 

Contribuer à la réflexion et à la production de solutions innovantes 
visant à renforcer la souveraineté et le développement endogène en 

Afrique et au Burkina Faso en particulier, en s’appuyant sur la 
recherche scientifique et les savoirs locaux.

Objectif général 

ü En Présentiel
ü En ligne

Mode de participation

• Lancement official

• Date limite de soumission

• Notification d’acceptation

• Retour des corrections

• Date limite de paiement

• Programme provisoire

Dates Importantes

Axe 1 : La recherche en sciences appliquées comme levier d'autonomie technologique et de l'innovation.
Axe 2 : La valorisation des ressources naturelles au service d'un développement durable.
Axe 3 : La recherche en santé et souveraineté face aux défis des systèmes de santé actuels.
Axe 4 : Le rôle des sciences humaines, sociales et du langage dans la construction d'une identité culturelle et 
juridique.
Axe 5 : L’endogénéité économique et financière dans un contexte d’interdépendance des économies.

Axes

15 Mai, 2026

05 Octobre, 2026

10 Septembre, 2026

11 Novembre, 2026

10 Octobre, 2026

30 Octobre, 2026
Deux modalités de soumission

• Option 1 : Soumission via la plateforme EasyChair

• Option 2 : Soumission par e-mail (Directe) 

Modalités de Soumission

• Enseignants-chercheurs / Chercheurs / Hospitalo-universitaires

• Professionnels

• Doctorants

• Étudiants en Master

Frais de Participation

20 000 FCFA

5 000 FCFA
10 000 FCFA

20 000 FCFA

• Corneille BAKOUAN : bakouancorneille@gmail.com | +226 71 91 93 40
• Tiatité NOUFE : noufe.tiatite@gmail.com | +226 55 07 17 60

• Appolinaire TOUGMA : appolinaire.tougma19@gmail.com | +226 75 20 07 93

RENSEIGNEMENTS 

journescientifiques.ulbo@gmail.com

Infos
Pour toute information complémentaire concernant 
les JS-ULBO 2026, nous vous invitons à consulter 

le site web officiel du séminaire à l'adresse 
suivante :

https://journe-scientifique-de-ulbo.vercel.app

Université Lédéa Bernard OUEDRAOGO
Vèmes JOURNÉES SCIENTIFIQUES

APPEL À

COMMUNICATIONS

https://easychair.org/cfp

18-20 novembre 2026

Le template de soumission est 
obligatoire, sous peine de rejet 

immédiat du manuscrit.
Téléchargement du template : 

https://journe-scientifique-de-
ulbo.vercel.app/soumission

templates
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I. Contexte et justificatif 
Depuis plusieurs décennies, les pays africains sont confrontés à des défis structurels majeurs 
liés à leur développement : dépendance technologique, vulnérabilité des systèmes de santé, 
faible transformation locale des ressources naturelles, fragilité des modèles économiques, et 
marginalisation des savoirs endogènes dans les politiques publiques. 

Dans un contexte mondial marqué par des crises multiples comme la pandémie de COVID-19, 
les perturbations des chaînes d’approvisionnement, les changements climatiques et les tensions 
géopolitiques, la question de la souveraineté multidimensionnelle s’impose avec acuité.  

L'Agenda 2063 de l’Union Africaine définit une trajectoire claire pour « l'Afrique que nous 
voulons », une Afrique dont le développement est piloté par ses propres ressources et son génie 
créateur. Pour opérationnaliser cette vision, la Stratégie de la science, de la technologie et de 
l'innovation pour l'Afrique (STISA-2024) place la recherche au sommet des leviers de 
transformation socio-économique.  

Au Burkina Faso, cette volonté de rupture et de reconquête de la souveraineté est devenue le 
socle de la gouvernance nationale. Le pays a entamé une mutation profonde de son appareil 
productif et intellectuel, structurée par des documents d'orientation stratégique de premier plan. 
Si le Plan d'Action pour la Stabilisation et le Développement (PASD) adopté en 2023 répond 
aux urgences immédiates, c'est le nouveau Plan National de Développement (PND) 2026-2030 
adopté en 2026 qui trace désormais les sillons d'une transformation structurelle durable. Le 
PND 2026-2030 érige en priorité absolue la promotion d'une économie résiliente, fondée sur la 
valorisation des ressources locales et l'innovation technologique pour atteindre une véritable 
souveraineté nationale. 

Cette ambition s'appuie sur un héritage intellectuel et politique fort. En s'inspirant de la pensée 
du Joseph Ki-Zerbo, pour qui « on ne développe pas, on se développe », et des idéaux de 
Thomas Sankara prônant l'autonomie par la consommation de nos propres produits, le Burkina 
Faso a fait le choix audacieux de l'endogénéité. Cette volonté s'est traduite concrètement au sein 
du Ministère de l’Enseignement Supérieur, de la Recherche et de l’Innovation (MESRI) par la 
création de la Direction Générale des Savoirs Endogènes (DGSE). Cette institution a pour 
mission de jeter un pont entre la science moderne et les connaissances ancestrales, transformant 
ces dernières en leviers de développement certifiés et industrialisables.  

Cependant,	plusieurs	limites	persistent	:	

ü une faible valorisation des résultats de la recherche ;  
ü un cloisonnement disciplinaire ;  
ü une insuffisante articulation entre recherche, innovation et besoins socio-économiques ;  
ü des modèles exogènes souvent peu adaptés aux réalités locales et qui maintiennent une 

dépendance technologique, sanitaire et alimentaire critique. 
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Ces constats justifient l’organisation de ces journées scientifiques dont le thème est : « Apport 
de la recherche à la souveraineté et au développement endogène ». 

II. Objectifs 

II.1. Objectif général 

Contribuer à la réflexion et à la production de solutions innovantes visant à renforcer la 
souveraineté et le développement endogène en Afrique et au Burkina Faso en particulier, en 
s’appuyant sur la recherche scientifique et les savoirs locaux. 

II.2.	Objectifs	spécifiques	:	

ü valoriser les savoirs endogènes et les langues locales comme vecteurs de transmission 
de la science et de renforcement de l'identité culturelle ; 

ü favoriser les synergies entre les différentes disciplines scientifiques (sciences exactes, 
sciences de la vie, sciences humaines et sociales) pour répondre aux défis complexes de 
la souveraineté ; 

ü promouvoir la valorisation des ressources locales et des savoirs endogènes ;  
ü encourager les approches interdisciplinaires pour répondre aux défis complexes du 

développement ;  
ü identifier des stratégies concrètes pour renforcer la souveraineté dans ses dimensions 

technologique, sanitaire, économique et culturelle ;  
ü stimuler l’innovation adaptée aux réalités africaines, notamment au Burkina Faso ; 
ü proposer des recommandations stratégiques pour l'élaboration de politiques publiques 

axées sur la souveraineté technologique, sanitaire et économique. 

III. Axes de communication 

Axe	 1	 :	 La	 recherche	 en	 sciences	 appliquées	 comme	 levier	 d'autonomie	
technologique	et	de	l'innovation	

La recherche en sciences appliquées (mathématiques, physique, chimie, informatique, science 
de l’ingénieur, etc.) est un pilier par excellence pour l’expression et la satisfaction des besoins 
d’innovation technologique et d’autonomie industrielle. De ce fait, des productions de qualité 
en sciences appliquées demeurent incontournables pour une souveraineté technologique et 
industrielle L’objectif de cet axe est de rompre avec le statut de « consommateur passif » de 
technologies importées pour devenir un « producteur de solutions » adaptées. 

Axe 2 : La valorisation des ressources naturelles pour un développement durable  

La valorisation des ressources naturelles s’inscrit pleinement dans l’apport de la recherche à la 
souveraineté et au développement endogène. Les sciences de la vie et de la terre permettent de 
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mieux connaître et exploiter durablement la biodiversité, les sols et les plantes médicinales. 
Elles soutiennent des pratiques innovantes, comme l’agroécologie, favorisant l’autonomie 
productive et la sécurité alimentaire. L’intégration des savoirs locaux renforce l’appropriation 
des solutions et la résilience des communautés. Ainsi, la recherche contribue à un 
développement durable, inclusif et souverain. 

Axe 3 : La recherche en santé et souveraineté face au défi des systèmes de santé actuels : 
pandémies et maladies reémergentes 

Il met en lumière le rôle stratégique de la recherche en santé dans le renforcement de la 
souveraineté sanitaire des États face aux crises actuelles. Dans un contexte marqué par des 
pandémies et la réémergence de maladies infectieuses, il s’agit de promouvoir une production 
locale de connaissances, de médicaments, de vaccins et de technologies de santé. Cet axe insiste 
sur l’adaptation des systèmes de santé aux réalités locales, en intégrant les savoirs endogènes 
et les innovations scientifiques. Il encourage également la mise en place de politiques publiques 
fondées sur des données probantes issues de la recherche. La collaboration entre chercheurs, 
professionnels de santé et décideurs est essentielle pour anticiper et gérer efficacement les crises 
sanitaires. Enfin, cet axe souligne l’importance de la résilience des systèmes de santé, de la 
surveillance épidémiologique et du renforcement des capacités locales pour garantir une 
réponse autonome et durable face aux défis sanitaires contemporains. 

Axe 4. Rôle de la littérature, des sciences humaines, sociales et des langues dans la 
construction d'une identité culturelle et juridique 

Cet axe met en évidence l’importance de la littérature, des sciences humaines et sociales, ainsi 
que du langage, dans la construction et la consolidation de l’identité culturelle et juridique des 
sociétés. Il s’intéresse à la manière dont les récits, les langues et les productions intellectuelles 
façonnent les valeurs, les normes et les représentations collectives. Cet axe souligne le rôle des 
langues nationales et des expressions culturelles dans la transmission des savoirs et des 
traditions. Il met aussi en lumière l’apport des disciplines comme la sociologie, l’anthropologie 
et le droit dans la compréhension et l’évolution des systèmes juridiques adaptés aux réalités 
locales. Par ailleurs, il encourage la valorisation des patrimoines culturels et linguistiques 
comme fondements de souveraineté. Enfin, cet axe invite à repenser les cadres juridiques et 
éducatifs en intégrant les dynamiques culturelles et sociales propres aux contextes nationaux. 

Axe 5 : L’endogénéité économique et financière dans un contexte d’interdépendance des 
économies 

Cet axe explore la capacité des économies à mobiliser leurs ressources internes pour assurer un 
développement autonome, tout en restant intégrées dans les échanges mondiaux. Il met l’accent 
sur le renforcement des systèmes financiers locaux, la valorisation de l’épargne nationale et le 
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soutien aux initiatives économiques endogènes. Il interroge également les mécanismes 
permettant de réduire la dépendance extérieure sans rompre avec les dynamiques 
d’interdépendance globale. Par ailleurs, il encourage l’innovation, la gouvernance économique 
adaptée et la résilience face aux chocs externes. Enfin, cet axe vise à concilier souveraineté 
économique et coopération internationale durable. 

V. Conclusion 
Les Vèmes Journées Scientifiques de l’ULBO s’inscrivent dans une dynamique de réflexion 
stratégique visant à repositionner la recherche comme moteur central de la souveraineté et du 
développement endogène. Elles mettent en évidence la nécessité de valoriser les ressources 
locales, les savoirs endogènes et l’innovation adaptée aux réalités africaines. L’approche 
interdisciplinaire apparaît essentielle pour répondre aux défis complexes actuels. Par ailleurs, 
le renforcement des liens entre recherche, politiques publiques et besoins socio-économiques 
est indispensable. Enfin, cette initiative constitue un cadre pertinent pour proposer des solutions 
concrètes et durables au développement du Burkina Faso et de l’Afrique. 


